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VISÉE - COMPLÉMENT
« L’Eucharistie constitue le sommet de l’action du salut de Dieu : en effet, en se faisant pain rompu pour 
nous, le Seigneur Jésus reverse sur nous toute sa miséricorde et son amour, renouvelant ainsi notre 
cœur, notre existence et notre manière d’être en relation avec lui et avec nos frères. 

Pape François, Catéchèse sur l’Eucharistie du 5 février 2014
« La rencontre du dimanche avec le Seigneur nous donne la force de vivre l’aujourd’hui avec confiance et 
courage et d’aller de l’avant avec espérance. C’est pour cela que nous, chrétiens, allons à la rencontre du 
Seigneur le dimanche, dans la célébration eucharistique. (…)
Nous, chrétiens, avons besoin de participer à la Messe du dimanche parce que ce n’est qu’avec la grâce 
de Jésus, avec sa présence vivante en nous et parmi nous, que nous pouvons mettre en pratique son 
commandement, et être ainsi ses témoins crédibles. » 

Pape François, Catéchèse sur l’Eucharistie du 13 décembre 2017
« … dans l’Eucharistie, il veut nous communiquer son amour pascal, victorieux. Si nous le recevons avec 
foi, nous pouvons nous aussi vraiment aimer Dieu et notre prochain, nous pouvons aimer comme Il nous 
a aimés, en donnant la vie. (…) La participation à l’Eucharistie nous fait entrer dans le mystère pascal du 
Christ, en nous permettant de passer avec Lui de la mort à la vie… » 

Pape François, Catéchèse sur l’Eucharistie du 22 novembre 2017

ÉTAPE 3

Contexte d’écriture de l’évangile de Matthieu 
L’évangile de Matthieu est à la fois le plus juif mais aussi le plus rude à l’égard du judaïsme. 
Quand Matthieu écrit, après 70, 40 ans après l’avènement de la mort de Jésus, le temple est détruit ; le 
judaïsme se resserre autour du deuxième pilier de l’identité juive, la Loi. Le judaïsme comporte des courants 
très différents les uns des autres et certains se durcissent. Les Chrétiens issus du judaïsme vivent une tension 
très forte entre leur attachement à la Loi et la nouveauté du message du Christ qui les bouleverse. Ils sont 
exclus des synagogues et en sont fragilisés, blessés. 
Matthieu imbibe son récit de l’histoire juive, faisant effectuer à Jésus un exode à l’envers. Il dit ainsi que la 
racine chrétienne est bien juive, que Jésus remonte lui aussi d’Égypte, fait son passage, que Jésus accomplit 
les Écritures. La nouveauté est celle-ci : le messie attendu est celui qui est mort et ressuscité. 
Matthieu raconte de façon très différente de Luc la naissance de Jésus. Ils ont en commun le fait que Jésus 
naît à Bethléem, littéralement « maison du pain », et la paternité divine du bébé. Ils se rejoignent ainsi sur 
l’essentiel. 
Matthieu, par son Évangile, propose un avenir à sa communauté en incitant à s’ouvrir aux nations païennes. Il 
raconte alors que dès la naissance de Jésus, des mages, représentant de la sagesse païenne, viennent de loin 
pour adorer le roi des juifs.
Daniel Marguerat n’hésite pas d’appeler ce récit un conte théologique. Il dit sous forme narrative l’essentiel 
de la foi. 

Extraits du livre de Daniel Marguerat : Jésus et Matthieu - À la recherche du Jésus de 
l’histoire, Labor et Fides Bayard, Mars 2016
« Cet évangile est le plus juif des quatre évangiles. Le lecteur ignorant des rites ou de la foi d’Israël ne 
comprendrait rien à ce livre... Très juif, le premier évangile est paradoxalement aussi le plus rude à l’égard du 
judaïsme. » (page 129)
« Au temps de Jésus, avant 70, le judaïsme du second temple se caractérisait par une extrême diversité ; 
chaque courant se définissait par son positionnement à l’égard du temple et de la Loi, les deux piliers de 
l’identité juive. Le recentrement sur la Loi après 70 conduisit les rabbins pharisiens à resserrer la doctrine, 
exhortant les synagogues locales à se séparer de leurs marges. » (page 132)
« L’évangile de Matthieu naît à Antioche-sur-l’Oronte dans cette situation tendue et conflictuelle. La 
chrétienté matthéenne se trouve fragilisée, démunie, blessée par un judaïsme qui prend ses distances. 
L’expulsion des Chrétiens et la coupure de leurs liens avec la Synagogue a dû se produire récemment ; mais 
elle est déjà effective, si l’on remarque que l’évangile parle de « leurs » synagogues et surtout qu’il accuse 
les pharisiens de poursuivre les missionnaires chrétiens dans « vos » synagogues (23,24). Visiblement, 
la synagogue n’est plus le lieu commun des juifs et des judéo-chrétiens de Matthieu [...] Expulsée de la 
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synagogue, la chrétienté matthéenne se cherche un avenir. L’évangéliste lui indique où le trouver : dans 
l’évangélisation des nations païennes, vers lesquelles le Ressuscité à la fin de l’évangile oriente ses disciples. 
« Allez donc, de toutes les nations faites des disciples. » (page 133)
« On saisit dès lors pourquoi cet évangile est à la fois le plus juif (car entièrement nourri d’une mémoire 
judéo-chrétienne) et le plus dur face à un judaïsme qui lui contexte le droit d’hériter des promesses du 
salut. » (page 134)

Extraits de la Bible des familles, Jacques Fichefeux, DDB, p. 561
« Matthieu s’adresse aux communautés des disciples, venues du judaïsme. Celles-ci vivaient une tension 
forte entre leur attachement à la Loi et les Écritures qui nourrissent toue leur foi, et la nouveauté de ce 
message qui bouleverse leur vie. Matthieu va donc faire le lien entre la tradition juive et l’enseignement de 
Jésus. Il va ouvrir leur intelligence et leur cœur à l’accomplissement des Écritures... Il commence donc par 
enraciner Jésus dans la lignée de David, avec la généalogie et l’annonce à Joseph. Les communautés de juifs 
convertis au Christ se heurtaient souvent à l’hostilité, la persécution de leurs frères juifs. Ils constataient le 
nombre croissant de païens qui se convertissaient, alors que certains héritiers de la Promesse le refusaient. 
C’est pour répondre à cela que nous trouvons le récit de l’arrivée de ces païens, des mages venus d’orient, 
qui cherchent «Où est le roi des Juifs ?» et viennent s’incliner devant l’enfant Emmanuel. » 

Concernant l’annonce de la Bonne Nouvelle
Dans La Joie de l’Évangile (n° 164 et 165), le Pape François insiste sur l’importance de l’annonce du kérygme : 
« Sur la bouche du catéchiste revient toujours la première annonce : « Jésus t’aime, il a donné sa vie pour 
te sauver, et maintenant il est vivant à tes côtés chaque jour pour t’éclairer, pour te fortifier, pour te libérer. » 
Cette annonce… est première au sens qualitatif, parce qu’elle est l’annonce principale… que l’on doit toujours 
annoncer de nouveau…. (n° 164)
« Il n’y a rien de plus solide, de plus profond, de plus sûr, de plus consistant et de plus sage que cette 
annonce… C’est l’annonce qui correspond à la soif d’infini présente dans chaque cœur humain. » (n° 165)
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ÉTAPE 5 - LECTURE DU TEXTE DE LA MYSTAGOGIE

Page 59, diapositive 17 : À la messe, nous sommes rassemblés pour être 
ensuite dispersés, pour être envoyés dans le monde.
Le prêtre a donné à tous la bénédiction de Dieu, et tu as fait le signe de la croix 
pour recevoir cette bénédiction au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit.
Alors il a dit : « Allez, dans la Paix du Christ ».

Page 63, diapositive 18 : Rappelle-toi, à partir de ce moment la célébration a 
été très courte. Aussitôt constitué, le corps du Christ a été rompu, comme le 
pain avant la communion. Le corps du Christ est rassemblé pour être dispensé, 
envoyé.
Après avoir rappelé, une fois encore, la bénédiction de Dieu, le prêtre t’a 
renvoyé vers ta famille, tes amis, tes connaissances, tes relations.
Tu es maintenant messager. Tu es envoyé (apôtre) pour donner ce que tu as 
reçu. Mais là n’est pas encore la finalité dernière de l’eucharistie.

Page 64, diapositive 19 : Revenu(e) dans ta vie quotidienne tu essaies, chaque 
jour, de vivre comme Jésus nous le demande.
Tu sais bien que tu es faible, fragile, pécheur, mais tu n’en doutes pas, 
tu es aussi animé(e) par l’Esprit, habité(e) par le Seigneur qui demeure en toi. 
C’est pourquoi je te demande de le croire sans hésitation : 
à travers tes paroles, la voix de Jésus parvient à se faire entendre, 
à travers tes actes et tes attitudes, l’amour du Christ parvient à rejoindre tes 
frères… Voilà la finalité de l’Eucharistie.
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16 Les onze disciples s’en allèrent en Galilée, à la montagne où Jésus leur avait ordonné de se rendre.
17 Quand ils le virent, ils se prosternèrent, mais certains eurent des doutes.
18 Jésus s’approcha d’eux et leur adressa ces paroles : « Tout pouvoir m’a été donné au ciel et sur la terre.
19 Allez ! De toutes les nations faites des disciples : baptisez-les au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit,
20 apprenez-leur à observer tout ce que je vous ai commandé. Et moi, je suis avec vous tous les jours jusqu’à la fin du monde. »

17 QUAND ILS LE VIRENT, ILS SE PROSTERNÈRENT, MAIS CERTAINS EURENT DES DOUTES

Virent Le verbe voir employé ici 
est « eido » : percevoir avec 
ses yeux, savoir, remarquer, 
discerner ; tourner les yeux, 
l’esprit, l’attention vers quelque 
chose. 
Qu’ont « vu » les apôtres après la 
résurrection ?  

Luc 24,13-35 : Les disciples d’Emmaüs marchent avec le 
ressuscité et ne le reconnaissent pas. Après le partage 
de la parole et du pain, ils le reconnaissent et disent 
avoir eu le cœur tout brûlant mais ils ne le voient plus. 
Ici, ils reconnaissent de suite le ressuscité. 

Les premiers témoins ont fait 
l’expérience d’un corps ressuscité, 
qui n’est plus dépendant des lois 
physiques. Nous ne savons pas ce qu’ils 
ont vu. Nous avons le témoignage 
des évangiles  isant une expérience, 
expérience d’une présence autre, une 
présence agissante, qui les renouvelle 
de l’intérieur. Sommes-nous aujourd’hui 
capables de « voir » comme eux, de 
tourner notre attention vers l’invisible ? 

Prosterner Pourquoi se prosterner ? Deutéronome 30,17 : La Loi demande de ne pas se 
prosterner devant d’autres dieux que le Dieu unique. 
Matthieu 2,11 : Les Mages se prosternent devant l’enfant. 
Matthieu 8,2 : Un lépreux se prosterne.
Matthieu 14,33 : « Alors ceux qui étaient dans la barque 
se prosternèrent devant lui, et ils lui dirent : « Vraiment, 
tu es le Fils de Dieu ! »
Matthieu 28,9 : Les femmes se prosternent.
Pourquoi se prosternent-ils tous devant Jésus ? 
Matthieu 4,10 : Alors, Jésus lui dit : « Arrière, Satan ! car 
il est écrit : C’est devant le Seigneur ton Dieu que tu te 
prosterneras, et c’est lui seul que tu adoreras. »

Dans le Premier Testament, on se 
prosterne devant Dieu seul. C’est un 
signe d’adoration pour se reconnaître 
humble devant plus grand que soi.
Dans Matthieu, Jésus est reconnu 
comme Dieu, Fils de Dieu. 
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doutes Pourquoi à la fois se prosterner 
et douter ? 
Le doute est il normal dans la foi, 
ou opposé à la foi ?
Pourquoi doutent-ils devant 
l’évidence ?
La foi en la résurrection est-elle 
une évidence ?

Exode : Pendant la traversée du désert, le peuple doute 
souvent de Dieu et de Moïse. Il se fabrique même un 
faux dieu, un veau d’or.
Matthieu 4,1-17 : Jésus est tenté par le diable, signe 
d’une fragilité humaine. Il résiste et sort vainqueur.
Matthieu 25,46 :Vers trois heures, Jésus cria d’une voix 
forte : « Éli, Éli, lama sabactani ? », ce qui veut dire : 
« Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné ?

Tout au long de l’Évangile, Jésus 
progresse dans la compréhension de 
son identité et de sa mission. Il a été 
tenté, s’est senti abandonné par son 
Père et a triomphé.
Les disciples, eux aussi, ont douté, puis 
ont franchi le pas de la foi.
Le doute fait partie de la foi. Il faut 
« entendre » la parole « je suis avec 
vous », faire l’expérience d’une 
présence sur ce lieu de révélation de 
« la montagne », pour entrer dans la 
confiance, et en pleine liberté, croire 
au-delà de toute certitude. 
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18 JÉSUS S’APPROCHA D’EUX ET LEUR ADRESSA CES PAROLES : « TOUT POUVOIR M’A ÉTÉ DONNÉ AU CIEL ET SUR LA TERRE.

Approcher Pourquoi Matthieu nous dit-il 
que Jésus s’approche? 

Matthieu 5,1 : Les disciples s’approchent  sur la 
montagne pour entendre les béatitudes. 
Luc 10,33 : Le Samaritain se fait proche du blessé.

Les disciples se sont faits proches de 
la Parole, ils se sont prosternés devant 
plus grand qu’eux. C’est maintenant le 
ressuscité qui se fait proche d’eux.

Pouvoir Quel est le pouvoir de Jésus ? 
Peut-il tout ? 
Quel est son pouvoir au ciel ?
Quel est son pouvoir sur la 
terre ?

Daniel 7,14 : « Et il lui fut donné domination, gloire 
et royauté ; tous les peuples, toutes les nations et 
toutes les langues le servirent. Sa domination est une 
domination éternelle, qui ne passera pas, et sa royauté, 
une royauté qui ne sera pas détruite. »
Matthieu 4,1-17 : Jésus a été tenté par trois pouvoirs : 
sur la nature (changer les pierres en pain), envers Dieu 
(être porté par les anges de Dieu) et envers les hommes 
(dominer les royaumes de la terre) et les a refusés.
Matthieu 7,28-29 : « Jésus acheva ainsi son discours. 
Les foules étaient frappées par son enseignement, car 
il les instruisait en homme qui a autorité, et non pas 
comme leurs scribes. »
Jean 19,11 : « Jésus répondit à Pilate : « Tu n’aurais 
aucun pouvoir sur moi si tu ne l’avais reçu d’en haut ; 
ainsi, celui qui m’a livré à toi est chargé d’un péché plus 
grave. »

Le Christ accomplit cette prophétie du 
prophète Daniel. Il est bien ce Messie 
attendu. Il reçoit de Dieu ce qu’il n’a pas 
voulu accepter de Satan. Il reçoit cette 
domination après avoir accepté de 
souffrir pour le rachat de la multitude.  
Il règne désormais au ciel et sur la terre.
Pouvoir et autorité  en vue d’un service 
pour la réalisation du projet d’amour de 
Dieu. 
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19 ALLEZ DONC ! DE TOUTES LES NATIONS FAITES DES DISCIPLES, BAPTISEZ-LES AU NOM DU PÈRE, ET DU FILS, ET DU SAINT-ESPRIT ;

Allez Littéralement « allant donc » : ce 
n’est pas un impératif.
Chemin faisant -
Marchant - Voyageant - S’en 
allant

Matthieu 10,6 : Même verbe employé pour dire « Allez 
plutôt vers les brebis perdues de la maison d’Israël. »
Matthieu 22,9 : « Allez donc aux croisées des chemins : 
tous ceux que vous rencontrerez, invitez-les au repas 
de noce. »

L’accent ne porte pas sur le verbe 
« aller » sur une mission de conquête 
mais sur une ouverture à tous les 
groupes humains, sans discrimination.

Disciples Des disciples (voir verset 16) qui 
font d’autres disciples. Comment 
faire des disciples ? 

Matthieu 5,1-3 : « Quand Jésus vit la foule, il gravit la 
montagne. Il s’assit, et ses disciples s’approchèrent. 
Alors, ouvrant la bouche, il se mit à les instruire. Il disait: 
« Heureux les pauvres de cœur: le Royaume des cieux 
est à eux ! »
Pour devenir disciple, l’enseignement donné par  Jésus 
est exigeant.

Des hommes et des femmes qui 
expérimentent que l’enseignement de 
Jésus transfigure leur propre existence, 
partagent cette expérience avec 
d’autres. 

Baptisez-
les 

Quel baptême ? 
Pourquoi baptiser ?

Romains 6,3 : « Ne le savez-vous donc pas : nous tous, 
qui avons été baptisés en Jésus-Christ, c’est dans sa 
mort que nous avons été baptisés. »
1 Co 12,13 : « Tous, Juifs ou païens, esclaves ou 
hommes libres, nous avons été baptisés dans l’unique 
Esprit pour former un seul corps. Tous nous avons été 
désaltérés par l’unique Esprit. »

La mission donnée est de former un 
seul corps, une communauté. Les 
rites du baptême, signifiant que nous 
sommes morts et ressuscités avec le 
Christ, veulent enraciner les liens dans 
une commune appartenance. 

Au nom du 
Père du Fils 
et du Saint-
Esprit 

Cette formulation en trois 
personnes est unique dans le 
Nouveau Testament qui parle 
du baptême dans Jésus ou dans 
l’Esprit.
Pourquoi Matthieu parle-t-il des 
trois personnes de la Trinité ?

D’après le Catéchisme de l’Église Catholique n° 261s : 
Le mystère de la Trinité est le mystère central de la foi.
Dieu se révèle Père, Fils et Esprit.
Père, puissance d’amour.
Fils, Dieu est en lui et il est en Dieu.
Esprit, source première, communion du Père et du Fils.
Par la grâce du baptême au nom du Père du Fils et du 
Saint-Esprit, nous sommes appelés à partager la vie de 
la bienheureuse Trinité.

Nous reconnaître fils du Père ! 
Reconnaître, à l’image du Fils, que 
Dieu est en nous et nous sommes en 
lui ! Reconnaître cette communion 
d’amour reçue dans l’Esprit à notre 
baptême ! 
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20 ET APPRENEZ-LEUR À OBSERVER TOUT CE QUE JE VOUS AI COMMANDÉ. ET MOI, JE SUIS AVEC VOUS TOUS LES JOURS JUSQU’À LA FIN 
DU MONDE. »

Commandé Quels sont ces commandements 
qu’il faut garder ?
Littéralement : commander, 
prescrire.

Deutéronome 6 : « Écoute, Israël : le Seigneur notre 
Dieu est l’Unique.
Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, de 
toute ton âme et de toute ta force.
Ces commandements que je te donne aujourd’hui 
resteront dans ton cœur. »
Matthieu 22,36 à 40 : Jésus répondit [au maître de la Loi 
qui lui demandait quel est le plus grand commandement] : 
« Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, 
de toute ton âme et de tout ton esprit. Voilà le grand, 
le premier commandement. Et voici le second, qui lui 
est semblable : Tu aimeras ton prochain comme toi-
même. Tout ce qu’il y a dans l’Écriture - dans la Loi et les 
Prophètes - dépend de ces deux commandements. »
Jean 14,6-12 : Jésus répond à Philippe : « Moi, je suis le 
Chemin, la Vérité et la Vie ; personne ne va vers le Père 
sans passer par moi. Puisque vous me connaissez, vous 
connaîtrez aussi mon Père. Dès maintenant vous le 
connaissez, et vous l’avez vu. »
Philippe lui dit : « Seigneur, montre-nous le Père ; cela nous 
suffit. » Jésus lui répond : « Il y a si longtemps que je suis 
avec vous, et tu ne me connais pas, Philippe ! Celui qui m’a 
vu a vu le Père. Comment peux-tu dire : ‘Montre-nous le 
Père’ ? Tu ne crois donc pas que je suis dans le Père et que 
le Père est en moi ! Les paroles que je vous dis, je ne les 
dis pas de moi-même ; mais c’est le Père qui demeure en 
moi, et qui accomplit ses propres œuvres. Croyez ce que je 
vous dis : je suis dans le Père, et le Père est en moi ; si vous 
ne croyez pas ma parole, croyez au moins à cause des 
œuvres. Amen, amen, je vous le dis : celui qui croit en moi 
accomplira les mêmes œuvres que moi. Il en accomplira 
même de plus grandes, puisque je pars vers le Père. »

Une loi a été donnée au peuple sur la 
montagne, loi d’amour, de respect de 
Dieu et des autres. 
Jésus s’inscrit dans cette continuité et 
révèle, par l’intimité avec son Père, par 
sa résurrection, la nouvelle loi sur « la 
montagne » : un amour en plénitude. 
Tel est « le commandement ».
« Jésus-Christ purifie et libère de nos 
pauvretés humaines la recherche 
de l’amour et de la vérité et il nous 
révèle en plénitude l’initiative d’amour 
ainsi que le projet de la vie vraie que 
Dieu a préparée pour nous. Dans le 
Christ, l’amour dans la vérité devient 
le Visage de sa Personne. C’est notre 
vocation d’aimer nos frères dans la 
vérité de son dessein. Lui-même, en 
effet, est la Vérité » (Cf. Jean 14,6). 
Lettre encyclique Amour dans la Vérité, 
Benoît VXI.
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Je suis 
avec vous 
tous les 
jours

Quelle est la présence 
aujourd’hui du ressuscité ? 
Est-il avec nous ? 
Pourquoi Matthieu ne raconte-t-
il pas comme Luc (Actes 2) que 
Jésus monte au ciel ? 

Exode 3,14 : « Dieu dit à Moïse : « Je suis celui qui suis. 
Tu parleras ainsi aux fils d’Israël : “Celui qui m’a envoyé 
vers vous, c’est : JE-SUIS.’”
Aggée 1,13 : « Aggée, le messager du Seigneur, parla en 
ces termes au peuple, selon le message du Seigneur : 
Je suis avec vous, oracle du Seigneur. »
Matthieu 1,23 : « Voici que la Vierge concevra et elle 
mettra au monde un fils, auquel on donnera le nom 
d’Emmanuel, qui se traduit : “Dieu-avec-nous”. »
Anamnèse : En liturgie, l’anamnèse est l’acclamation 
qui suit après la consécration. « Christ est venu, Christ 
est né, Christ a souffert, Christ est mort, Christ est 
ressuscité. Christ reviendra, Christ est là ! »
L’anamnèse fait référence à l’événement Jésus-Christ 
comme un événement d’actualité permanente.

Tout au long de l’histoire, le ressuscité 
reste « l’Emmanuel » « Dieu-avec-
nous ».
Pour Matthieu, Jésus ne part pas, le 
ressuscité demeure avec ses disciples 
jusqu’à la fin du monde. 
La liturgie nous fait célébrer ce « Dieu 
avec nous » aujourd’hui, celui qui nous 
sauve.

Fin du 
monde

Littéralement : jusqu’à 
l’achèvement de l’ère. 
Y aura-t-il une fin du monde 
terrestre ? Est- ce de ce monde-
là dont parle Jésus ? Devons 
nous attendre le retour de 
Jésus ?

Matthieu 1,1 : « Voici la table des origines de Jésus 
Christ, fils de David, fils d’Abraham. »
Matthieu 13,39-40 : Parabole du bon grain « Celui 
qui sème le bon grain, c’est le Fils de l’homme ; le 
champ, c’est le monde ; le bon grain, ce sont les fils du 
Royaume ; l’ivraie, ce sont les fils du Mauvais. L’ennemi 
qui l’a semée, c’est le démon ; la moisson, c’est la fin du 
monde; les moissonneurs, ce sont les anges. De même 
que l’on enlève l’ivraie pour la jeter au feu, ainsi en sera-
t-il à la fin du monde. »

Le début et la fin de l’évangile de 
Matthieu se répondent. Des origines à 
la fin du monde, Jésus assume toute 
l’histoire humaine. Il est le semeur, 
le Christ qui continue de se rendre 
présent au monde par la communauté 
envoyée. Son Esprit agit en tout 
homme. 
L’Église n’est que la « maison témoin » 
de ce que Dieu a réalisé pour tout 
homme en Jésus-Christ. Elle est 
signe du Royaume, une moisson qui 
s’accomplit. 


